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LE LIVRE DE MALACHIE

INTRODUCTION

{o ta personne et l'époque du proph;ète. - Les renseignements authen-
tiqu!\s faisant à peu près complètement défaut au sujet de l'origine et de la vie
de Malachie, soit dans son livre, soit dans les autres écrits bibliques, soit dans
la tradition, l'opinion se forma de bonne heure que le mot hébreu Mol'âki, CI mon
messager t !), n'était pas son vrai nom, mais mie dénomination d'emploi, une
sorte d'appellation idéale, attribuée à quelque prophète demeuré inconnu, ou
au célèbre Esdras. Ce dernier sentiment était autrefois commun chez les Juifs,
comme nous l'apprenons par saint Jérôme, qui l'avait lui-même adopté t. Origène
et d'autres auteurs anciens ont même cru, sans doute en s'appuyant sur la tra-
duction des Septante, que le dernier des petits prophètes aurait été un ange
véritable. Mais ce sont là, ainsi qu'on l'a dit avec beaucoup de justesse, CI des
subtilités malheureuses, à prop9s d'un nom ~i désigne par hasard l'emploi de
c~lui qui le portait. !) \

Nous sommes mieux renseignés sur l'époque de Malachie que sur son origine
et son histoire. Comme Aggée et Zacharie, il exerça son ministère. après l'exil;
il fut même le dernier des prophètes de l'Ancien Testament, dont il clôt très
noblement la série 3. On le prouve, non seulement par la place assignée à son
livre dans le canon biblique 4, et par la tradition, qui est très claire sur ce
point, mais eJlcore par ses propres paroles. Au temps de son activité prophé-
tique, les Juifs de Juda avaient à leur tête, non pas un chef indépendant,
mais un gouverneur 5, qui dépendait d'une autorité suprême (cf. 1, 8b); or, cette
circonstance prouve que c'était encore l'ère de la domination persane. De plus,
la reconstruction du temple était un fait accompli 6, et le culte avait été entière-
ment réorganisé (cf. l, 10, et III, 1, 10); ce qui n'était point le cas à l'époque
d'Aggée et de Zacharie 7. Enfin, il existe une ressemblance si frappante entre la

t La forme latine Malachias a été formée sur donte comme une soirée tardive, qui termine
ta traduction grecque des LXX, Mœi.œxlœç. un long jour, mals qu'\1 est auBBI, en m@me

2 ,oyez sa Prœf. tn MaZ. On lit dans le Tar- temps, le crépuscule du matin, qui annonce un
gum de Jonathan: « Malachl culus nomen .ap- jour magnifique. »
pellatur Ezra scrlba. D 1, l, les LXX traduisent 4 Sur cet argument, voyez les pages 259 et
comme s'\1 y avait maZ'âko, et comme. si maZ'âk 260 du tome V.
était un nom commun: «.yye).ov œ\lTOÛ; Pa- 5 D'après l'hébreu, un pâ/lâh. Voyez Agg. 1, ~
role du Seigneur par l'intermédiaire de son ange. et la note.

3 O'est pour ce motif que les Juifs l'ont s Elle fut achevée J'an 516 avant J,-O.., la
nommé le « sceau des prophète~ ]) (/l6tam han- sixième année du règne de Darius, Ills d'Hys-
n'bf,.'îm). De nos jours, on a dit très gracieuse- taspe. Of. Esdr. VI, 15.
ment de lui, dans le m@me sens, qu' «\1 est sans 7 Voyez les pages 541 et 5~4.
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610 LE LIVRE DE MALACiIIË

aescription que Malachie a tracée des défauts de ses coreligionnaires et celle
que nous a laissée Néhémie sur le même sujet 1, qu'il para1t évident que ces deux:
saints personnages étaient contemporains. Nous pouvons préciser davantage
encore : comme Néhémie rapporte cette description à la dernière période de son
ministère en Judée, c'est-à-dire vers l'an 433 avant J.- C., il est vraisemblable
que telle est aussi la vraie date à laquelle Malachie exerça son rôle et écrivit son
petit volume 2.

L'état moral des Juifs en Palestine était alors bien loin d'être parfait. Une
profonde dépression s'était produite sous ce rapport, depuis les jours meilleurs
où Aggée et Zacharie promulguaient lenrs oracles. Malachie nous montre la nation
théocratique mécü.ntente de son DIeu, parce qu'elle trouvait les promesses de
prospérité, annoncées par les prophètes précédents, trop lentes à se réaliser.
Elle doutàit de la bonté et même de la justice de Jéhovah. De là un relâchement
considérable dans les mœurs du peuple. Malachie lutta de toutes ses forçes
contre l'envahissement de cet esprit mauvais 3.

20 Le suJ.et et la division du livre. - L'oracle de Malachie 4 ne contient qu'un

seul discours, remarquable par son unité, et dont le caractère prédominant est
le blâme, le reproche. Prenant ponr point de départ l'amour paternel du Sei-
gneur envers les Juifs (cf. l, 2), le prophète décrit la manière dont cet amour
a été méprisé, outragé, soit par les prêtres, qui se conduisaient à l'autel d'une
façon scandaleuse, soit par la masse du peuple, qui transgressait ouvertement la
loi. Aussi proclame-t-il bien baut"que Jéhovâh ne tardera pas à se présenter
comme un juge sévère, pour cbâtiertous les coupables; il est vrai qu'en châtiant
il purifiera, et qu'il préparera ainsi son peuple, toujours aimé, à recevoir le
Messie 5.

Les Interprètes ne sont pas complètement d'accord au sujet de la division du
livre de Malachie. Nous avons adopté le sentiment de ceux qui le partagent en
deux sections, formant nne sorte d'antithèse: {o Tout a dégénéré dans l'ancienne
Alliance (r, 1 - II, 17); 20 La nouvell~ Alliance, désormais assez prochaine,
renouvellera toutes choses (III, 1-rv, 6) 6.

30 Comme écrivain, Malachie emploie un langage assez pur, pour l'époque de
décadence littéraire où il vivait'. Une manque ni de force, ni de grandeur, ni d'ori-
ginalité. Ce qui le caractérise sous le rapport du style, c'est qu'il n'adopte pas,
comme d'autres prophètes, tels qu'Isaïe, Ézéchiel, Osée, Nahum, Habacuc, tantôt A",
le genre du poète, tantôt celui de l'orateur; son genre à lui, c'est de disc~ter avec
calme et d'être dialecticien. Il pose une question, écoute l'objection, répond à
celle-ci, toujours avee beaucoup de vies. Bref, comme l'écrivait naguère unéxé-
gète de l'école rationaliste, le livre de Malachie est « remarquable quant à la
forme et quant au sujet. »

, .. ,
1 Comp. Mal. II, 8, et Neh. x~.. 29; Mal..~I, [~!.. 1;~, 5-(1 (yoye~J~co~m~!l~lre).

10-16, et Neh. XUI, 23-27; Mal. III, 8-12, et 6 Pour une analyse plus complète, voyez le
~eh.. XIII, !0-12. commentaire, et notre BibUa sacra, p. 10'1-1043.

, V1)yez Neh. 1, 1 b ; II, 1; XIII, 8, et les no~ Ceux qui admettent trois parties divisent alusl
3 1,e Talmud le Ta)!ge aussi, avec Aggée et le livre: 1,l-II, 9; II, lO-16;II, J7-IV,6.

Zacharie, parmi les membres de la grande Syn.- 7 L'absence à peu près complète d'aramaIsmes
gogue. ~'expllqne fort bien, pulsqu~ l'hébreu était alors

4 L'authenticité ~'a pas été ~ttaquée sérieu' une langue morte, qui ne pouvait plus se cor..
se~ent, et ne p<luvalt pas J!être. l'oIl1pre par l'usage..

5 Le livre de Malachie con~ient des prédic- 6 Cf.I,2-3,6-9,18; II, 10,U-16, 17;111,:1,
tlo~6 messlalliquestrÈlslmp()r~ntes,Cf.I,10-11; 7-8, 13-U,etc.
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1. Fardeau de la parole du Seigneur 1. anus verbi Domini
adressée à Israël par l'intermédiaire de ~anu Malachi~.
Malachie.

2. Je vous ai aimés, dit le Seigneur;
et vous avez ,dit: En quoi nous avez-
vous aimés? Esaü n'était-ilp&S frère de
Jacob? dit le Seigneur, et j'ai aimé
Jacob,

CRAP. 1. - 1. Le titre d~ livre, - Onus. nel. - Diootstts: In quo...? Étonnante objec-
En hébre~, m(Zssâ'. Sur ce substantif, voyez Is. tlon, q~1 est le comble de l'Impudence et de
:;nI, 1 et la note; J~r. XXnI, 33-40; Nah. l, l, l'I~ratltude.« Israël n'a d'yeux que pour sa
etc. Pris dans sa signillcatlon habltueli.e de far- misère présente, et oublie la grâce signalée que
deau, Il caractérise très bien la nature du livre DIeu vient de lui faire en I~I rendant son exls-
de Malachie, qui contient dès reproches presquc tence nationale, sa patrie et son culte.}) -
perpétuels. Il est 11880clé Ici aux mots verbt Do- Nonne...? Réponse du Beigneur.lI daigne justiller
mini, comme dans Zac1!arle, IX, 1 et XII, 1. - son assertion, en prouvant, au moyen d'un sal-
Ad Israel. C.-il-d., à la nouvelle communauté BIssant contraste, qui remontsltjusqù'à l'origine
juive qui s'était fondée en Palestine depuis la m~me du peuple juif et qui n'avait jamais cessé
fin de la captivité. Quoiqu'elle ne fftt guère com- depuis, à quel point Il avait témoigné son amour
posée que de membres de l'ancien royaume de à cette nation Ingrate. - li"rater Esau Jacob.
Juda, elle reçoit Ici le glorieux nom porté au- Ces deux Ills d'Isaac, ces deux petlts-llls d'Abra-
trefois par toute la nation sainte. - ln manu. ham, n'étalent pas seulement frères, mals frères
L'hébraYsme accoutumé: lIar l'intermédiaire. cr. jumeaux; Il semble donc, à priori, qu'Ils devaient
Agg. l, l, etc. Les prophètes n'étalent que des jouir des mêmes privilèges, avoir part d'une fa-
Instruments; ce qu'Ils annonçaient venait dlreo-' çon Identique aux promesses qne Dieu avait
tement de Dieu. - MalachtaJ. Sur le nom .~t faites à leur père et Ii leur aïeul. Bien plus, si
l'origine de Malachie, voyez l'Introd., p, 609. l'un d'eux paraissait avoIr droit à des faveurs

spéelales, e'étslt Esaü, en sa qualité d'ainé. Et
PREMIÈRE PARTIE pourtant les deux jumeaux d'abord, puis les

Tout ce qui est de l'ancienue Alliance peuples Issus d'eux, furent traités par le Sei-
a dégénéré. l, 2 - Il, 17, sneur d'une maulère bien dUférente : Dileooi...

. oàio habut. Cf. Gen. xxv, 23; Ps. CXXXVI, 7;
18 j:.a nation théocratique tout entière a dé- Jer. XLIX, 7 et ss.; Am. l, 11-12; Abd. , et SB.

généré, oubliant l'amour que son Dieu avalteiI DIeu n'indique pas Ici la raison morale de sa
pour elle. l, 2 - a. O()ndulteenversJ"acob, Esaü et leurs descendants,

2 - a. ,L'amour extraordln~lre de Jéhovah eI\- car ce détail n'était pas nécessaire pour la dé-
vers les Juifs.. - Dileoot vos. Afllrmation très monstratlon; Il suffisait de mentionner le fait.
éloquente dans sa slmpl1Clté. Cf. Deut. v~, 8; Voyez, Rom. IX, 6 -16, l'application Intéressante
x, la; Jer. XXXI, 3;Os. XI, l,etc. Elle résume que saint Paul a faite de ce passage. - PosUi
des trésorslnfin.is de tendresse, des marques ad- montes... Preuve de la haine relative dl} Sei-
mlrables et sans ce~e réitérées d'alllourpat~r- gneu.r envers Esaü. L'Idumée ét~it un pays très



612 MAL. I, 3-6.
3. Esau auteniodio habui j et posui 3. et j'ai eu de la haine pour Ésaü; et

montes ejus in solitudinem, etheredita- j'ai fait de ses montagnes une solitude,
tem ejus in dracones deserti. et j'ai livré son héritage aux dragons

1 du désert.
4. Quod si dixerit Idumrea : Destructi 4. Que si l'Idumée dit: Nous avons

sumus, sed rev~rtentes redificabimus qure été détruits, mais nous reviendrons, et
destructa sunt j hrec dicit Dominus exer- nous rebâtirons ce qui a été détruit;
cituum : Isti redificabunt, et ego de- ainsi parle le Seigneur des armées: Ils
struam; et vocabuntur termini impie- bâtiront, et moi je détruirai; et on les
tatis,. ~t populus cui iratus est Domillus appellera pays d'impiété, et peuple
usque iIl reternum. contre lequel le Seigneur est irrité à

jamais. .
5. Et oculi vestri videbunt, et vos 5. Vos yeux le verront, et vous direz:

dicetis : Magnificetur Domillus super Que le Seigneur soit glorifié sur les fron-
terminum Israel! tières d'Israël!

6. Filius honorat patrem, et servus 6. Le fils honore son père, et le ser-
dominum suum. Si ergo pater ego sum, viteur son seigneur. Si donc je suis
ubi èst hollor meus? et si Domillus 'ego votre père, où est l'honneur qui m'est
sum, ubi est timor meus? dicit Dominus dft? et si je suis le Seigneur, où est
exetoituUni. Ad vos, 0 B~cllrdotes, qui .la crainte qu'on a de moi? dit le Sei-

.

montagneux. Cf. Gen. XIV, 6 et XXXVI, 8; Deut. HébraYsme qui sIgnifie: Nous bâtirons de nou-
1, 2, eto. (Atl. googr., pl. v). Les commentateurs veau. - Bœc dicit... Réponse du Seigneur à ces
ne sont pas d'accord au sujet de J'événement paroles Impies. S'lIs rebâtl88ent, Il continuera de
historique auquel ces paroles font allusion. Ce détruire. Sa colère et sa haine oontre eux ne
qui parait le plus probable, c'est que le prophète cesseronj; donc jamais d'exister, tandis qu'II avait
a en vue la dévastation des provinces Id~méennes consenti à pardonner à Israel des fautes très

nombreuses. Les Iduméens re-
-1 construisirent, en eftet, leurs

villes détruites par les Chal-
. déens, comme nous J'appren-

nent J'histoire et l'état actuel
des ruines du pays; mais tout
fut de nouvean renversé, et la
race d'Ésaü a dlsparn à Jamais.
- Les pronoms tBti et ego sont

';1 très accentués. - Terminiim-
;:~ .. ;Y pietatis. C.-à-d., territoire d'inl-

:.~... -'~~..."- i qulté C'est là le motif du châ-- -~'" .' "-,' ~ .
-=--:;~~- ~ tlment de J'Idumée. - Oculi
,--~::::: vestri... (vers. 6). C'est aux

;.;.c--:::!;:--~~ ,. - Juifs que Jéhovah s'adresse~~~~ ~ ";$-~ maintenant: témoins de cette
. _.:- ~~~~~~~..- cond~lte de leur DIeu envers

._-~- -~-- leurs ennemis, Ils le loueront
Le cilacal. hautement de ses bontés pour 1

eux: Magniflcetur... Peut-@tre
1vaut-il mieux traduire: Le

par Nabuchodonosor. Cf. Jer. xxv, 9, 21; XLIX, SeigneUr est grand (c.-à-d... a manifesté sa gran.
4, 11 et ss.; Josèphe, Ant., x, 9, 1. -. Bere- deur) sur le territoire d'Israel.
ditatem ejus : son territoire. Métaphore assez 2° Aux sacrifices lévltlques, qul ont dégénéré,
commune dans la Bible. ~ Dracones. Hébr.: le Seigneur substituera la victime unique et très
les chacals. Cet animai habite les réglons soll- pure de la nouvelle Alliance. 1, 6 -14.
talres et désertes. Cf. Is. xm, 22; XXXIV. 13; 6. Introduction et transition. - D'abord, un

Jer. x, 22, etc. (AU. d'hist. nat., pl. xcvm, principe ln\1Ontestable, basé sur les lois de la
flg. 5; pl. XOIX, flg. 1). - Quoà si diroerit... nature: Filius honorat... Ensuite J'application
(vers. 4). Conformément au genre I1ttéralrede de ce principe: Si ergo pater... Or ,Jéhovah était
Malachie (voyez J'Introd., p. 610Y, les descen- certainement le père d'Israel. Cf. Ex. IV.. 22, et
dants d'Ésaü sont censés riposter à leur tour; surtout Deut. xxxn, 6, 18. Il en était aussi le
Ils le font en un langage hautain et blasphéma- martre : et si Dominus... Il IIvalt donc droit IIU
tolre, qui cadre très bien avec leur caractère. respect et à III crainte révérentlelle de ses fils
- Destruc!i... L'hébreu est très énergique: de ses serviteurs: ,,!;i... ubi 1 Cette double ln:
Nous avons été mis eu pièces. - BevertentU.., terrogatlon,prononcée sur un ton sévère, montre



MAL. 1, 7 -9.

gneur des armées. Je m'adresse à vous, despicitis nomen meum, et dixistis: ln
prêtres:, qui méprisez mon nom, ct qui quodespeximus nomen tuUUl?
dites: En quoi avons-nous méprisé ," 'i
votre nom?

. 7. Vous offrez sur mon autel un pain 7. Offertis super altare meum panem
souillé, et vous dites: En quoi vous pollutum, et dicitis: ln quo polluimus 1

avons-nous déshonoré? En ce que vous te? ln eo quod dicitis: Mensa Domini
avez dit: La table du Seigneur est despecta est.
méprisée.

8. Si vous offrez une 'Victime aveugle 8. Si offeratis crecum ad immolandum, ,
pour être immolée, n'est-ce pas mal? nonne malum est? et si offeratis clau-
et si vous en offl'ez une boiteuse ou ma- dum et languidum, nonne malum est?
lade, n'est-ce pas mal? Offrez-la à Offer illud duci tua, et placuerit ei, aut
votre gouverneur, et 'Vous 'Verrez si elle si susceperit faciem tuam, dicit Dominus
lui plaît, ou s'i] vous recevra favorable- exercituum.
ment, dit le Seigneur des armées.

9. Et maintenant offrez vos prières 9. Et nunc deprecamini vultum Dei
devant Dieu, afin qu'il ait pitié de vous ut misereatur vestri (de manu enim
(car c'est votre main qui a fait cela), et vestra factum est hoc), si quomodo.-

bien que Dlen ne recevait des Juifs ni ce respect injurieuse des prêtres. Ce dialogue donne beau-
ni cette crainte. - Les mots aa VOB..., BaceraO- coup de vie au style de Malachie. - ln eo quoa
tes dépendent du verbe dictt. Pendant quelque dicitiB... Non qu'ils tinssent ouvertement et expll.
temps (l, 6b-n, 9) le Seigneur va Interpeller cltement ce langage; mals leur conduite mon-
tcut spécialement les prêtres, qui, oubliant la trait que telles étalent bien leurs pensées les
glorieuse mission qu'ils avalent reQue d'honorer plus Intimes. - La locution menBa Domint re-
Dieu au nom de tout le peuple, étalent les pre- présente l'autel. Cf. Ez. XLI, 22b; XLIV, 16. C'est
mlers à l'outrager (deBpicitis nomen.,.). - Dirr,t- la continuation de la métaphore qui a commencé
Btis: ln quo,.. Réponse non moins Insolente au mot CIpanem}). Cet autel, les prêtres juifs le
que celle d'Israël (cf. vers. 2b) et d'Ésall (ver- traitaient avec dédain en déposant sur luI des
set 4). victImes Imparfaites. - St offeratiB... (vers. 8).

7 - 9. Le~ prêtres Juifs manifestent leur mépris Plutôt: Lorsque vous oUrez. - Les denx ques-
pour le culte divin en Imn.olant des victimes t.'ons (nonne ma!um...?) adressées coup sur

coup anx coupables mettent bien en relief lavlva-
cité de la colère divine. - Oœcum, c!audum et !an-
gutaum. La loi mosaYque (cf. Lev. xxn, 20-22;
Deut. xv, 2'1) excluait formellement de l'autel les
animaux atteints de ces défauts. Et alors même
qu'elle fftt demeurée muette sur ce point, le plus
vulgaire sentiment des convenances aurait dft
sufftre pour avertir les prêtres que de telles vic-
times étalent Indignes de Dieu. C'est ce que le
prophète fait très bien ressortir, au moyen d'un
rapprochement plein d'Ironie: Offer tUud... -
Duci. Hébr.: pd/lâh, le gcuverneur civil qui
administrait la Judée au nom de la Perse (cf.
Agg. l,let la note). C'était probablement alors
Néhémie (voyez l'Intrf>d., p. 609). Qu'on essaye
d'olrrlr de tels anlmanx au chef de Juda, et l'on
verra comment ils seront reQus (Bi p!acuerit...,
aut...). - La locution B"BceperU faciem est un
hébraYSme, qui a le sens de regarder avec bien-
veillance, faire un accueil favorable. - Et nunc

Scène d'otrrande. (Peinture égyptienne.) (vers. 9). Malachie tire Ici la conclusion de son
raisonnement, en termes très sarcastiques: Après

de mauvaise qualité, je rebut des animaUx du avoir présenté à DIeu des offrandes que vous
pays. - OffertiB... C'est la réplique de Jéhovah n'auriez pas même osé donner à un homme qui
à la demande hautaine des prêtres. - Pa7lem serait votre supérieur, comptez sur ses grâces et
est pris dans le sens large d'aliments.. d'of. sur ses bienfaits! - Deprecamini vuUum. Autre
frar:des. Cf. Lev. nt, 11, 16; XXI, 6, 8, 17, ~1-22, hébraYsme. Ala lettre: caresser le visage. Cf., Ps.
etc, - PoUutum. C.-à-d., profaue, indigne d'être XLIV, 12b; Zach. vu, 2, etc. - Ut miBereatur ...
olfert cn sacrifice, comme vont le montrer plu- Au lieu de veBtri, l'hébreu a CI nostrl }); ce qui
ileul'S exemples. - Et dtcitis... Nouvelle réponse vau~ mieux, puisque les sacrifices étalent Im-

~ '- \



'MAL. l, 10'-11.
/

suscipiat facies vestras,. dicit Dominus qu'il vous reçoive favorablement; dit le
exercituum. Seigneur des armées., 10. Quis est in vobis quiclaudat ostia, 10. Qui est celui d'entre vous qui Îer-

et incendat altare meum gratuito? Non mera les portes, et qui allumera le feu
est mihi vo.luntas in vobis, dicit Domi- sur mon autel gratuitement? Je n'ai
nus exercituum, et munus non suscipiam point d'affection pour vous, dit le Sei-
de manu vestra. gneur des armées, et je ne recevrai pas

de présent de votre main.
11. Ab ortu enim solis usque ad occa- 11. Car, depuis le lever du soleil jus"

sum., magnum est nomen meum in gen- qu'au couchant, mon n\)m est grand
tibus; et in omni loco sacrificatur et parmi les nations, et en tout lieu on
offerturnomini meo oblatio munda, quia sacrifie et .l'on otfre a mon nom unè

molés pour le peuple tout entier. - De manu sée, Indlque,pourquol Il n'aura plus besoin dé-
enim... Il y a une grande vigueur dans ce re- sormals des victimes juives; à la place des sa-
prochl\. C'est vous, prêtres, qui avez fait cet çrlfices Imparfaits qu'on lui avait offerts jus-
affront au Selgueur. Le prono~ hoc est très dé- qu'alors à Jérusalem, on lui Immolera dans le
dalgueux. - Si quomoào... Mieux, d'après l'hé- monde entier une vlotlme parfaite. - Magnum
breu: Est'-ce que, à cause de vous, Il témol- est nomm... C.-à-d. que sa divinité sera re-
gnera de la faveur à qui que oe soit? Par leur connue et glorifiée par les paYens eux-mêmes (i,.
conduite orlmlnelle, les prêtres empêchaient po- genti/1u8), qui se oonvertlront en masse. Cf. Is.
sltlveIijent les béuédlotlons divines de tomber II, 2 et ss.; XI, 9; XLIX, 6; LX, 9; Mlch. IV, 2,
sur la n"tlon. etc. - In omni Zoco: par opposition au temple

10-11. Le s~çrlfice de la nouvelle Alliance. de Jérusalem, lieu unique où les sacrUlces de-
Jéhovah annonce solennelll\ment qu'un jour vlen- -raient alors être offerts au Seigneur. - Saorift-
dra où Il rejettera tous les sacrlllces judaïqnes, çatur.L'hébreu m"lqtar slgnille plutôt: On brftle
qui seront remplacés par nne victime uulque, de l'encens (LXX: 6v!J.lcx!J.cx 1tpoa.xYE'rcxIJ. C'est
non sanglante, ollerte dans tout l'univers. Ge a~ fond la même pensée, puisqu'on n'olrralt au-
passage est trèslmportai1t sous le rapport dog- cun sacrifice sans brftler de l'encens. Remarquez \
matlque. Il existe une antithèse frappante entre l'emploi du temps présent, qui dénote la certl-
les d~ux versets: autant le premier est mena- tude et aussi la perpétuité du fait p~éd.lt. -
çant pour les Juifs, autant le second est conso- Ob/aLto. L'hébreu emploie de nouveau le subs-
l!Lllt pour les païens conv~rtls au vrai Dieu. - tantlf mm!lâh, que saint JérÔme a traduit plus
Q,uis est... gratuitO' D'après la Vulgate, Dieu haut par C munus]). - Munda: par 'opposition
reprocherait Ici à ses prêtres l'amour du lucre, aux olrrandes Impures et souillées des Juifs.
qui leur serv8.lt de mobile jusque d!Llls leurs fonc- Comp. le vers. 1. - Q,uia magnum... Répétition
~Ions les plus sacrées. Ou bien, il It!ur rappelle- solennelle, pour mieux expliquer comment on
rait qu'Ils ét8.lent doublement coupaples, en se pourra 01rr1r à Jéhovah, dans l'univers entier, des
livrant aux abus mentionnés plus haut, pu~u'lls offrandes qui lui soient agréables. - Après cette
étalent payés pour s'oeçuper spécialement du explication des détails, nous avons à revenir
çulte. L'hébreu a une variante, qui provient d'une sur l'ensemble du vers. 11, pour en bien déter-
négation o!filse dans la seconde proposition par miner le sens. Il contraste, c'est évident, d'une
notre version latine: QuI, même parmi vous, manière saisissante avec le vers. 10, opposant le
(ermera les portes, pour qu'on n'allume plus (le présent à l'avenir, JérusaJem à tout l'univers,
feu sur) mon autel en vain? C.-il-d,: C Plutôt ce qui se paBBalt alors chez les Juifs à ~e qui
pas de sacrifices que de tels sacrifices, plutôt devait avoir lieu plus tard chez les paYens, sous
un temple fermé qu'un temple profané. ]) Comp. le rapport du culte du vrai Dieu, et tout par-
Is. l, 11-15, où une pensée analogue est exprl- tlcullè~ment sons le rapport des sacrlllces. Mais
mée très éloquemment. - Non est mthi... Com- «l'oblation pure]) des Gentila ne pouvait pas
ment le Seigneur punira' ces prêtres sacrilèges. consister en victimes Immolées à la façon de
D'abord Il cessera de les entourer d'affection celles des Juifs, puisque celles-ci ne devaient \
(tel est le sens de 'VoZuntas; hébr. : !lêfe~, amour, être offertes que daris le temple, et que l'oracle
bon plaisir). Ensuite, Il annonce' qu'Il n'ac~ annonce nettement que la nouvelle ollrande
ceptera plus leurs sacrifices: munus non... Le aura lieu « ln omnl loco ». Elle ne pouvait pas 1

substantif min!l4h, qui correspond à « Illunus~ consister non plus, comille le prétendent divers
dans le texte hébreu, sert le plus souvent, Interprètes, en sacrifices simplement mystiques
d'après son acception stricte, à désigner l(1s obla- (1t symboliques, tels que la prière, car le con.
tlons non sanglantes (cf. Lev.II, l, 6; vI,1, etc.). traste établi, dans ce paBBage, entre les oblations
Ici, comme. e~ d'autres endroits, Il est pris dans ànclennes et la nouvelle, exige qu'il y ait de
uu sens large ,pour représenter toute sorte de part et d'autre des sacrifices matériels, pro-
sacrifices (cf. Ge!!. IV, 4; 1 Reg. U, 11, etc.). prement dlts.Cf/queMalachleprédlt Ici au nom
- Ab or!u mim... (vers. 11). D'un bout <lu du Seigneur, c'es1j donc, d'~epart, l'abolition
monde à l'autre (cf. Pa. XLIX, 1 et cnI, 3; Is. des sacrlfice~ de la 101 ancienne, l'abrogation ,lU
~LY, 6, etc). Lc Seignc1}r, dévcloprant sa pen- culte It1d;\Yq!!!1' et, \l'a~tre part, l'institution

, " -
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oblation pure; car mon nom est grand magnum estnomen meum in gentibus,
parmi les nations, dit le Seigneur des dicit Dominus exercituum.
armées. '

12. Et vous, vous l'avez déshonoré, 12. Et vos polluistis illud in eo quod
en disant: La table du Seigneur est diGitis: Mensa Domini cQntaminata est,
souillée, et ce qlle l'on offre dessus est et quod superponitur conte~ptibile est,
méprisable, aussi bien que le feu qui le cum igne qui illud devorat. ,dévore. -

13. Et vous avez dit : C'est de notre 13. Et dixistis : Ecce de labore; et
travail; et vous l'avez rendu digne de exsuffiastis illud, dicit pominus exerci.;
mépris, dit le Seigneur des armées; vous tuum; et intUlistis de rapin.is claudum
m'avez amené des-victimes boiteuses et et languidum, et i!1tuli~tis munus : num,
malades, fruit de vos rapines, et vous quid suscipiam illud de manu vestra?
me les avez offertes en présent: est-ce dicit Dominus.
que je les recevrai de votre main? dit leSeigneur. "

14. Maudit soit le troInpeur qui a 14. Maledictus dolo~us qui habet in
daDS son troupeau un mâle, et qui, après grege suo mascUlum, et, votum faci~ns,
avoir fait un vœu, sacrifie au Seigneur immolat debile Domino! Quia rex ma-
ul!e b~te maJ.ade! Car je suis le grand gnus ego, dicit D~m.inu.s exerc~tuum, et
rOI, dIt le seIgneur des armées, et mon nomen meum homblle ln gentlbus.

. nom est redoutable parmi lesnatious.

d'une religIon nouvelle, d'un sacli1lce nouveau, sur luI, comme le dit la Vttlgate Q la suite des
le sacrifice eucharistique, ou la messe. Voyez le LXX. En plaçant sur l'autel des holocaustes de~
concile de Trcnte, sess. xxn, cap. 1. Tel a été vIctimes rejetées par la loi, les prêtres manlfes-
l'enseignement commun des Pères depuis la pl\1B talent le peu de cas qu'Ils faisaient de ces obla-
haute antiquité. Comp. S. Irénée, A-àv. HIBr., tlons. - Et àixistis... (vers. 18). Malachie con-
IV, 17. 5; S. Jnstln, Dia!. cum Tryp/.., 41; tlnue de citer leurs pensées Intimes, si outra-
Théodoret de Cyr, S. Cyrille d'Alex., S. JérÔme, geantes pottr le S\)1~IIeur. - Ecce àe labore.
dans leurs commentaires, h. !.; E\1Bèbe, Dem. C.-à-d. :.No\1B offrOIls ce que notts pouvons, vu
evang.,I,10;S.JeanChrys.,A-à'/J.Juà.,v;S.A~UB- la dure con(!itlon des temps. IIs~saraient ~e
tln, àe OI~. Dei, lib..XVIIJ, cap. SG, 8, etc. Voyez s'!)Xcuser ainsi. L'hébreu signifie: Quelle fa~ue!
aussi Bellarmin, de Missa, I, c.10. cr Le sacrl- cr Le service du temple, qu'Ils auraient dft re-
lice nouveatt est appelé en hébreu minl-âh, mot ~arder comme leur plus grand privilège et comm.e
qui désigne proprement les offrandes de grains, une Iole, leur paraissait ennuyeux et mépn-
de' farine, de pain et de vin (non pas que cette sable. » - ExsufftastiB iUuà es~ U\le métaphore
èxpressio\l suftlse par elle-même pottr marquer très expressive, quI revle\lt à dire; Vous le trai-
ilne victime nO\l sanglante, car nous venons de tez avec mépris. - De rapinis. Ils osaient aussi
la voir employée au vers. 10, danij ttn sens gé- offrir en sacrifice des animaux volés, ce quI
héral, pour représenter toute sorte de eacriflces); o!talt également Interdit d'après la tradition
l!Ials c'est le mot liturgique du rituel mosaïque juIve. - O!audum et languiàum. Voyez le ver-
qui convenait le mieux pour désigner le pain et aet S& et la note. - Yunus. L'hébreu a m;,nl-âh,
le vin qui servent de matière à la consj!cratlcm comme aux vers. lOb et 11b. - Numquià susci-
du corps et du sa~ de Notre-Seigneur dans piam...? Non évidemment; Dieu ne pouvait pas
l'Eucharistie. Cette oblation est pure, parce que agréer de telles vIctimes. - Yaleàictus.., (ver-
Jésus-Christ, qui est offert à son Père,est la aet 14). Autre cas semhlable, témoignant d'un
aalnteté mGl!Ie. » (VlgourQux, Man. bib!., t. Il, grand manque de respect envers Dieu. Le pro-
n. 1115,) , phète auppose qu'un de ses core!lgionnalres,

12-14. Encore les abua sacrilèges auxquels les âpr~s avoir fait vœu d'offrir un sacrllice, chol-
sacrifices donnaient lieu de la part dea prêtres. sfSsatt comme vIctiIlle non pas le plus bel ani-
'- Et ~s (pronom fortement ÎIocentué)"poUUi- ~dutroupeau (masciLlum), mals la bête la

8t~S... La race sacerdotale profanait honteusement plus chétive, une femelle malade (àebi!e; l'ad-
le noIU divin (iUu4), tan~ que les païens l'ho- jectifestau féminin dans l'hébreu). On oomprend
nQraieilt. c:- Uest Pl4r leur condl)lte à l'égard des que le Seigneur m!"1di$e. un ~eU fourbe, -
sacrlflcesqu'avaj1;Ueucetteprofanatlon:ineoquoà Premièl:e cJrcoDSt~uce qUI aggrave ce péché:
a~citiB.,. ~ SlIr les mo1;s mensa... contaminata..., !le", magnusego.,. L'oiiensé n'est autre que le .
voyez le vers. 7b et la note; Ici, le langage est roi. supI,'ême du ciel et de la terre. - DeuXiéme
plus énergique, et par conséquent plus coupable. circonstance aggravante: Et nomen meum...
CC- Et quoà,.. oonte1!/,P'~bile... Hébr.: Et sQn fruit, (hébr. : Mon nom est redouté). Les païens eux-
'OIl aliment, eat méprisable. Le fruit et l'aliment mêIlles téIDOIg\ll\lentdu respect à Jéhovah:
de ~'l4utel, c'étaicnt les oJXrandes qu'on déPQsalt c'étalt Bon propre peuple qu.ll'ou~ragealt... . ,
"--
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CHAPITRE II

1. Et nunc ad vos mandatum hoc, 0 1. Maintenant à vous cet ordre,
sacerdotes. Ô prêtres.

2. Si nolueritis audire, et si nolueri- 2. Si vous ne voulez pas écouter, et si
tis ponere super cor ut detis gloriam vous ne voulez pas appliquer votre cœur
nomini meo, ait Dominus exercituum, à rendre gloire à mon nom, dit le S~i-
mittam in vos egestatem, et maledicam gneur des armées, j'enverrai sur vous
benedictionibus vestris, et malediéam l'indigence, et je maudira! vos bénédic-
illis, quonism non posuistis super cor. tionSj oui, je les maudirai, parce que

vous n'y avez pas appliqué votre cœur.
3. Ecce ego projiciam vobis brachium, 3. Voici, je vous enlèverai l'épaule

et dispergam super vultum vestrum ster- des victimes, et je vous jetterai au vi-
cus solemnitatum vestrarum, et aBsumet sage les ordures de vos sacrifices solen-
vos secum. nels, et elles vous emporteront avec

elles.
4. Et scietis quia misi ad vos manqa- 4,; Et vousL saurez que je vous ai

tum istud, ut esset pactum meum cum envoyé cet ordre, afin que mon alliance
Levi, dicit Dominus exercituum. avec Lévi subsistât, dit le Seigneur des

armées.
5. Pactum meum fuit cum eo vitre et 5. J'ai fait avec lui une alliance de

pacisj et dedi ei timorem, et timuit me, vie et de paix; je lui ai donné la crainte,
et a facie nominis mei pavebat. et il m'a craint, et il a tremblé devant, ma face.

So Les pr@tres Juifs, qui ont ainsi dégénéré, sorétlque. - Dispergam... stercus. Menace d'une
seront punis à cause de leur négligence crlml- vigueur extraordinaIre, qui montre à quel point
nelle. II, 1- 9. l'Indignation divine avait été soulevée par la

OUF. II. - 1- S. Le décret de vengeanœ. - conduite des pratres : pour avoir D1éprlsé le Bel-
Et "unc ad oos... Petit exorde très solennel. - gneur (cf. l, 7',12'), Ils subiront le traitement

il.. Mandatum hoc. D'après quelques Interprètes: le plus ignominieux. - So!emnitatum... Il est
~i!: ., Oetw sentence, œ décret Judiciaire. Mieux: probable qu'en œt endroit, comme en plusieurs

L'ordre par lequel le Seigneur presse les prêtres autres (cf.Ex.xxm,18: Ps. CXVII, hébr.cxvrn.27),
Juifs de s'amender, s'Ils veulent éviter le chAtl- le mot /lag n'eot pas pris dans son acception ha-
ment. - Ponere super cor (vers. 2). Fréquent bltuelle de « solennité». mals qu'lI désigne les
hébralsme : prendre à cœur. - Ut detis gZo- victimes Immolées aux Jours de f~te. De la sorte,
riam...: au lieu de déshonorer œ saint nom. le rapprochement est plus facile àsslsir (Je ~ous
Of. l, 6, 12. - Mittam .gestatem. Hébr.: J'en- Jetterai au visage les excréments de vos vlc-
verrai sur vous la malédiction. - Maledicam tlmes). - Assumet 008... Plus clairement d'après
be7lecZictionibus... Les pr~tres prononçaient sur l'hébreu: On vous emporter~ avec elle (aveo
le peuple une formule de bénédiction, que DIeu l'ordure). Les Intestins des animaux olferts en
lul- m~me avait autrefois révélée (cf. Num. VI, sacrUlœ étalent emportés et brdIés en dehors
22 - 27 ), et qu'Il se plaisait à écouter tavorable- de la ville. Of. Ex. XXIX, 14.
ment. Il mensœ de la tranaformer en malédic- 4-7. Douœur et beauté du contrat qui existait
tlon, si ses prêtres ne s'améliorent pas. - Et autrefois entre le Seigneur et ses pr~tres. -
maiedicamU!iB. Hébr.: Et en vérité Je l'al mau- Misi... ut eBset... D'après la Vuigate, Dieu leur
dlw (cette bénédiction). Le Seigneur irrité re- donne ces graves avertissements (ct. vers. l-t),
garde sa menaœ comme déjà exécutée. - Pro- pour les amener à résipiscence, et n'@tre pas
jiclam... brachium (vers. 3). O.-à-d.: Je vous obligé de rompre le contrat spécial qu'II avait
enlèverai l'épaule des victimes. O'étalt la part autrefois conclu avec la tribu de Lévi. L'hébreu
réservée aux pr~tres dans œrtalns sacrl1l.ces (cf. est pins simple: Je vous al envoyé cet ordre,
Lev. VII, 31; Deut. XVIII, 3). Ou, mieux peut- pArce que mon contrat est avec Lévi: c.-à-d.,

. ~tre : Je vous arracherai le bras (romparez parce qu'II entre dans vos fonctions d'accomplir
1 Reg. II, 31). Saint JérÔme a lu z'r8a', bras, avec zèle ce que votre anc@tre Lévi a promis
tandis que le texte primitif porte: zéra', se- au nom de toute sa race. Dieu rappelle donc au
menœ. Le sens de l'hébreu est donc: Je détrul- devOir ces ministres négligents. Le mot man-
rai pour vous la semence, c.-à-d. les récoltes. datum a le m@me sens qu'au vera. 1 (voyez la
Les LXX ont la même leçon que la Vulgate; note). - Le Seigneur relève par quelques traita
le chaldéen et le syriaque suivent l'hébreu mal- délicats les avanteges que les prêtres pouvaleDt tt..



,

MAL. Il, 6-10. 617

6. La loi de vérité a été dans sa 6. Lex veritatis fuit in ore ejus, et
bouche, et l'iniquité n'a pas été trouvée iniquitas non est inventa in labiis ejus;
sur ses lèvres; il a marché avec moi in pace etin requitate ambulavit mecum,.
dans la paix et dans l'équité, et il a dé- et multos avertit ab iniquitate.
tourné beaucoup d'hommes de l'iniquité.

7. Car les lèvres du prêtre .garderont 7. Labia enim sacerdotis custodient
la science, et c'est de sa bouche que scientiam, et legem requirent ex ore
ron demandera la loi, parce qu'il est ejus, quia angelus Domini exercituum
l'ange du Seigneur des armées. est.

8. Mais vous, vous vous êtes écartés de 8. Vos autern recessistis de via, et
la voie, et vous avez été pour beaucoup scandalizastis plurimos in lege; irritum
une occasion de scandale dans la loi; fecistis pactum Levi, dicit Dominus
vous avez rendu nulle l'alliance de exercituum.
Lévi, dit le Seig!leur des armées.

9. C'est pourquoi, moi aussi, je vous 9. Propter quod et ego dedi vos con-
ai rendus vils et méprisables pour tous les temptibiles, et humilies omnibus populis,
peuples, parce que vous n'avez pas gardé sicut non servastis vias meas, et accepi-
mes voies., et que vous avez eu égard stis faciem in lege.
aux personnes à propos de la loi.

10. N'avons-nous pas tous un seul 10. Numquid non pat~r unus omnium
père? un même Diéu ne nous a-t-il pas nostrum? numquid non Deus unus crea-
créés? Pourquoi dopc chacun de nous vit nos? Quare ergo despicit unusquisque

1

rerdeleuralllanceaveclul.ElIeleuravaltd'abord la 101, par exemple, eu permettant ce qu'elle ln..,',.
procuré la vie, dans le sens le plus relevé de ce terdlsalt, Ils avalent fait d'elle, pour beaucoup
mot, et le bonheur: mtre et pacis. Of. Num. xxv, de leurs concitoyens, une occasion de chute.-
12-18. OUm eo: avec LévI. - Et... timorem.La Irritum fecistis... Voyez les vers. 4-5. - Propter
Vulgate a omis un pronom, car l'hébreu tllt : Je quod... (vers. 9). Dans ces conditions, le Seigneur
les lui al donnés (à savoir, la vie et la paix) ne se regarde plus comme obligé par ses anciennes
pour qu'Il me craignit. Le contrat était donc promesses, et Il annonce qu'Il traitera avec le
bilatéral: en échange de ses dons, Jéhovah avait dernier mépris ces prêtres sacrilèges. - Dedi.
droit à un respect tout particulier de la part de Le prétérit prorhétlque: le châtiment est si
ses prêtres. En fait, la race sacerdotale avait certain, que Dieu le regarde comme accompli.
pendant longtemps témoigné à Dieu cette crainte - .4ccepistts laotem in... HébraYsme qui slgnl-
respectueuse: timuit me, et... - Le:!! verita!Ïs... fie : Vous avez agi avec partialité en Interoré-
(vers. 6). Autres détails destinés à démontrer tant la 101. Il leur était, en elfet, très facile
« avec quelle perfection les anciens prêtres avalent d'abuser de leur rÔle d'Interprètes, dans la solu-
été fidèles à ce pacte ». Ils étalent Irréprochables tlon des cas de conscIence, des cas litigieux, etc.
sous le rapport de la doctrine, de l'enseigne- 4° La sainte înstltutlon du mariage a égaIe-
ment. - Et iniquita8... C'est la même pensée.. ment dégénéré en IsraiJl. II, 10-16.
exprimée en termes négatifs. - ln pace et requi- A partir de cet endroit, c'est sur la c~mmu.
tate. Ils avalent été pareillement Irréprochables nauté Ju17e tout entière que retombent les re-
au point de vue de leur conduIte. - Multos proches de Jéhovah.
avertit... Excellent' résultat de leur zèle et de 'l0. Introduction et transition: union étroite
leur sainteté. - LaMa enim... (vers. 7). En en- qui existe entre le Seigneur et son peuple.-:'
selgnant au peuple la vraie doctrine, Ils n'avalent Numqutd non...1 C'est là un principe généra~
fait, du reste, que se conformer à un des points analogue à celui de l, 6; mals la conclusion qui
principaux de leur mandat, car Ils étalent char- en sera tirée n'est pas la même. Les mots pater
gés de faire connaftre et d'Interpréter la 101. Of. 'Unus ne représentent ni Ad..m, ni Abraham, ni
Lev. x, Il; Dçut. XVll, 10-11 et XXXIII, 10"; Jacob, comme le veulent quelques commenta-
Eccll. XLV, 21; OS. IV, 6, etc. - Quia angelus... teurs, mals DIeu lui-même, ainsi qu'Il résulte
0.- à - d., le messager de DIeu, un médiateur entre du parallélisme (numquid non Deus...?). C'est
lui et les hommes. lui qui était le vrai père, le vrai fondateur

8 - 9. Les prêtres contemporains de Malachie (creavtt nos) de la nation théocratique. - Quare
ont brisé ce contrat; c'est pourquoi Ils seront ergo...1 Le prophète tire la conséquence pratique
sévèrement punis. - Vos autem... TrIste con- de ce principe. Puisqu'ils étalent tous frères,
traste entre les générations passées et la géné- Ils devaient se traiter mutuellement comme des
ration présente des ministres du sanctuaire. - frères; puisqu'ils étalent fils de DIeu, Ils devaient
De via: de la vole des divins commandements. respecter l'alliance contractée autrefois aved
Et pourtant les prêtres auraient dft donner Jéhovah par leursa\lootres, et ne pas s'allier
l'exemple d'une parfaite obéissance à la volonté honteusement avec les paYens. Mals c'est le con-
de DIeu. - Scandalizasii&... Hébr.: Vous avez traire qui avait lieu: despicit unusqutsque...,
tait trébucher... Par leur fausse interprétation de molans... L'équivalent hébreu du verbe" despl-

,
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nostrum fratrem ~um, violans p!tctum méprise~t~il son frère, en viol!tnt l'al-
patrum llostrorum? liance de nos pères?

11. Transgressus est Juda, et abQmi- 11. Juda a transgressé, et l'abomina-
natio facta est in I$rael et in J erusalem, tion a été commise dans Israël et dans
quia contamiriavit Judas sanctificationem Jérusalem j car Juda a souillé le peupl~
Domini, quam dilexit, et habuit fili!tm consacré au Seigneur, et qui lui était
dei alieni. cher, et il a épousé la fille d'un dielt

étranger. .
12. Disperdet.-Dominus virum qui fe- 12. Le Seigneur reu.anchera des tent~i$

cerit hoc, roagistrum et discipulum de de J~b l'homme qui aura fait cela,
tabernaculis Jacob, et offerentemmunus qu'il soit maitre ou disciple, et que:lques
Dominoexercituu~. dons qu'il offre au Seig~eur des armées.

13. Et hoc rursum fecistis : Operie- 13. Voici encore ce que vous avez
batis lacrymis altare Domini, fletu et fait: Vous avez couvert 17autel du St)1-
mugitu" ita ut non r~piciam ultra ad gne\lr de larmes, de pleurs et de Qris;
sacrificium, nec accipiam placabile quid c'est pourquoi je ne regarderai plus les
de manu vestra. sacrifices, et je ne recevrai de votre

main rien qui puisse m'apaiser.
14. Et dixistis : Quam ob causam? 14. ~t vous avez dit: Pour quel

Quia Dominus testificatus est inter te et motif? Parce que le Seigneur a été té-
uxorem pubertatis ture, quam tu despe- moin entre toi et l'épouse de ta jeu-

olt JI ést bagad, être Infidèle à quelqu'un, le que l'allusion porte sur l'ancleune coutu~e
tromper. Il fait allusion, d'après le contexte, à d'après laquelle les gardiens de nuIt Interpellaient
l'injure spéciale qu'un Juif faisait à ses corell- !jjS passants qu'Ils rencontraient dans!es rues,
glonnalres en répudiant sa femme, leur sœur ou afin de constater leur Idenilté. En toute hypo.
.leur fille. Il retentit à t.ravers tout ce passage, thèse, c'est là une locution proverbiale, qui dé.
dont fi estcoro~e la now dominante (corop, les signe !e peuple dans sa totalité: aucun des cou.
yers. Il, 14, 15 et 16, dans l'hébreu), pab!es ne demeurera Impuni. Le chaldéen et !e

11-12. Un premier aspect du crl~e en ques- syriaque traduisent: Le fils et le fils du fils.
tlon, et le châtiment quI viendra Infalllibleroent, Les LXX ont lu : 'aà yé'aneh, jusqu'à ce qu'II- Transgressus ~t..., abominatio... Détafi grave soit hutnillé. - De tabernaculis... C.-à-d., du
et solennel. L'accuroulatlon des synonyllies relève sein de la nation théocratique. - Et o8'erentem...
la grandeur de l'olfense. C'est la nation sainte Fussent.fis prêtres, les Juifs incriminés n'échap..
elle-roê~e qui est désignée par les roots sancti- peront point à la sentence. Corop. Neh. XIII, 28,
tlcationem Domini (hébr.:le sanctuaire de Jébo- où nous lisons que ce cas n'était nullement chi.
vah). Cf. Ex. XIX, 6; Deut. vu, 6 et XIV, 2; roérlque.
Jer. u,3, etc. Juda s'est donc souillé !ul-roême, 13-16. Un second aspect du crime. Le pro-
oubliant sa dignité. - Quam ài!ezit est une phètereproche maintenant aux Juifs de divorcer

-- autre circonstance aggravante. - Et habuit... sous des prétextes futiles avec leurs premIères

Après ces divers préambules, le péché spécial feroroes, - Hocrursum... C.-à-d.: Voici encore
que Dieu condamné si fortement estenflnnoromé: ce que vous faites, un nouveau crime que vous
les Juifs d'alors rie craignaient pas d'épouser des ajoutez au précédent. - Operiebatis... Les nIaI.
parennes, malgré l'lnlerdlctlon très fonnelle de heureuses femmes, répudiées en grand nombre,
la 101. Cf. Ex. XXXIV, 15.16; Deut. vu, 3-4; avalent fait monter leurs plaintes et leurs protei-
III Reg. XI, 2. L'expression ft/iam àe' a!ien' a tatlons vers Dieu. Par une métaphore hardie,
été choisie à delieln, pour tnieux faire ressortir l'écrivain sacré suppose que leurs lannes étalent
ce qu'fi y avait de choquant dans de telles tombées sur l'autel des holocaustes, et avalent
unIons: le! fils du vrai Dieu épousant les filles rendu odieuses au Seigneur les victimes que lui

(c.-à-d., les adoratrices) des faux dieux 1 CI Celui olfralent .les roarls coupables (ita ut...). - Sac qui épouse une parenne est comme s'fi devenait ftcium est encore représenté en hébreu par le rooi

le gendre d'une Idole, » dit un ancien proverbe iliin/tah. Cf. l, 10 et 11. - Et àixiatiB... (vers. 14),
juif. Sur la fréquence de ces mariages à l'époque Comme précédemment (cf. l, 2, 6b, 13), les cou-
de Malachie, voyez Esdr. IX-X; Neh, x, 30 et pablei osent demander coropte à Dieu de sa sé-
XIU, 23-28. - Diaperàet... (vers. 12). La puni- vérité. - Il leur répond nettement: Quia... tes-
tlon éclatera, et elle sera terrible. L'hébreu ero- tijlcatus Mieux: Le Seigneur a été témoin.
ploie l'optatif: Que le Seigneur extirpe l'horome...! C'est devant lui, en effet, que se contractaient les
-MagiatrumetlU8cipu!um.SaintJérÔmeadopte mariages des fils et des filles de son peuple, et
Ici l'interprétation rabbinique des roots 'er que les époux se JuraIent routuellement fidélité.
"'6neh; à la lettre: Celui qui éveille et celui L'alliance matrimoniale était donc doublemeni
qui répond. Le maltreéveille les Idées dans l'es- sacrée. Cf. Gen. II, 24; Tob, VII, 15; Prov. Il,
prit de ses disciples, et ceux - cI répondent à ses 17, etc. - A ce motif', emprunté à la foi, Ma.
questions. Mais Il est beauÇ9up pIus probable !achle en ajoute un s~coUd, til"é du domaine de
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nesse, que tu as méprisée, bien qu'elle xisti, et hrec particepstua, et uxorfœ-

ffit ta compagne et l'épouse de ton deris tui.

alliance.

15. N'est-elle pas l'ouvrage du même 15. Nonne unus fecit? et residuum
D~eu,etn'est-ce pas son Bouffie qui l'a st>i~tus ejus e.st~ Et q~id ilnus q:!l';*Jrit,
an~mée? .~t que demande cet auteur nlSl semen DeI? Custodlte ergo spmtum
unIque, sInon une race d'enfants de vestrum, et uxorem adolescentlœ tuœ
Dieu? Conservez donc votre esprit, et ne noli despicere.
méprise pas la femme de ta jeunesse. .

16. Vous direz peut-être: Lorsque tu 16. Oum odio habueriB, dimitte, dicit .;~';";
auras conçu de la haine contre elle, dit Dominus, Deus Israel; operiet autem ,;;~i'
le Seigneur, Dieu d'Israël, renvoie-la; iniquitas vestjmentum ejus, dicjt po- ?

mais l'iniquité couvrira son vêtement, minus exercituum. Custodite spiritum
dit le Seigneur des armées. Gardez donc vestrum, et nolite despicere.
votre esprit, et ne méprisez pas 1101

femmes.
17. Vous avez fait souffrir le Seigneur 17. Laborare fecistis Dominum inser-

par vos discours, et vous avez dit: En monibus vestris, et dixistis : ln quo euni

-

,
la nature: UXOTsm puber!atis... Expression déll. , dtte... L'exhortatiou. Gardez - vous de perdre l'es-

cate, qui rappelait au mari son premier amour tlrit de DIeu, et, pour cela, soyez fidèles à l'unité

et les chastes tendresses de sa Jeune épouse. Of. du mariage: uxorem... no!t... (àespl.cere; d'après
Prov. v, 18; Jer. fi, 2. - HIBoparttceps... Hébr.: l'hébreu, ~tre infidèle). - Oum odio... (vers. lU).

Elle est ton associée. - Uo:or /œàeris... Et l'on Suivant la Vulgate, nous aurions ici une nou-

n'avait pas le droit de rompre ce contrat sans Telle objection des Juifs: Est-ce que DIeu lui-

de très graves raisons. - Les versets 16 et 16 m~me ne nous a pas permis le divorce, lorsque

présentent d'assez grandes dlf1lcultés au commen- nos femmes nous déplaisent? Of. Deut. xxrv, 1
tateur. On en a donué de nombreuses Interpré- et ss. Mals l'hébreu exprime un autre sens, qui
tatlons. L'Idée généralè qu'Ils expriment, c'est cadre beaucoup mieux avec le contexte, pui5que
qu'II faut entièrement renoucer à de pareiI8 di- le prophète preche ici très fortement la smbi-
vorces; la dernière ligne de chacun d'eux con- lité dans le mariage: Car Je hais la répudiation,
tient une très pressante exhortation en ce sens. dit le Seigneur. Sans doute, le divorce était au-
- Nonne vnus...' D'après divers commenta- torisé dans certains cas; mals ce n'était là qu'unc
teurs, nous entendrions ici une objection des c1Jncesslon faite à « la dureté de leurs cœurs]).
Juifs. N'y a-t-Il pas, demanderaient-lis, un per- Of. Matth. XIX, 8. - Operiet... tI~im6nt"m'M
sonnage célèbre qui a préolBément épousé une Par les dl"orces faciles e~ crlmlnel~..les Juifs se
étrangère, alors qu'II était encore en parfaite pos- souillaient complètement. Variante dans l'hébreu,
session de son f'.sprit (et restliuum...)? Ils feraient où ces mots dépendent encore du verbe «haYrD :
allusion à Abraham et à son union avec Agar (cf. Et (Je hais) celui qui couvre de violence son
Gen. XVI, 1 et ss.). Le Targum Insère formellement v~tement. D'après de nombreux Interprètes. le
le nom du saint patriarche dans le texte. L'hébreu substantif v~tement serait pris dans un sens mé.
se traduit littéralement ainsi: Et pas un seul taphorlque, et désignerait l'épouse Injustement
n'a fait (oela), et un reste d'esprit en lui. Ce qui et violemment répudiée. MaiB tout s'explique
signifie: Pour se conduire de la sorte, et renvoyer fort bien sans cette explication trop cherchée:
l'«\pouse de sa Jeunesse, en vue de s'unir à une traiter ainsi sa femme, c'est se déshonorer .01-
étrangère, fi faut n'avoir pas un reste de bon m~me par une violenœ cruelle. - OuBtodtle...
sens. Telle nous parait ~tre la meilleure expll- Comp. le vers. 16" et le commentaire. - NoUte
cation de cesi>&roles. Nous la préférons de beau- àesptoere. Hébr.: Ne soyez pas Infidèles (à vos
coup à la suivante: N'est-ce pas le m~me Dieu épouses).
qui a créé la femme aussi bien que l'homme? fiO Le sens moral m~me a dégénéré en Isra@l.
N'a-t-ll pas soufflé dans les narines d'Ève le II, 17.
reste de l'esprit vital? Que l'homme et la femme 17. Murmures Insolents des Juifs contre la
demeurent donc étroitement unis. - Et qutd Justice divine. - Laborars /eoistis... C.-à-d.,
"nus...' M~me partage de sentiments à propos vous avez fatigué, ennuyé... Anthropomorphisme
de oette seconde phrase. D'après les uns, elle énergique. - In sel"montbu : par leur langage
contient la réponse de DIeu à l'objection des tout Imprègné d'incrédulité, al!lsl qu'II sera dit
Juifs: n est vrai qu'Abraham a épousé une à la ligne suivante. L'esprit de mécontentement,
paienne; mals, en agissant ainsi, Il cherchait à de critique, envahissait peu à peu les Juifs,
avoir la postérité que DIeu lui avait promise parce que les promesses de prospérité que le Bel-
(semen D81). Selon d'autres: Et pourquoi DIeu gneur avait adressées aux génératlous précé-
a-t-Il créé un couple unique? C'est qu'II voulait dentes ne se réalisaient pas assez promptement
une race pure et sainte, telle quc la procurc à leur gré, et Ils allaient, dans leur audaœ cou-
plus facilement l'unité du mariage. - OuBto- pable, Jusqu'à attaquer Dieu lul-luême au sujet ds
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fecimus laborare? ln eo quod dicitis: quoi l'avons - nous fait souffrir? En ce
Omnis qui facit malum bonus est in que vous avez dit: Quiconque fait le
conspectu Domini, et tales ei placent i mal est bon aux yeux du Seigneur, et
~ut certe ubiest Deus judicii? ce sont de telles gens qui lui plaisent j

ou si cela n'est pas, où est le Dieu du

jugement?

CHAPITRE III

1. Ecce ego mitto angelum meum, et 1. Voici que j'envoie mon ange, et il
prreparabit viam ante faciem meam i et préparera la voie devant ma face; et
statim veniet ad templum ,suum Domi- aussitôt viendra dans son temple le Do-
nator quem vos qureritis, et angelus minateur que vons cherchez, et l'ange
testamenti quem vosvultis. Ecce venit, de l'alliance que vous désirez. Voici
dicit Dominus exercituum. qu'il vient, dit le Seigneur des armées.

sa manIère de gouverner le monde, - ~sti8: m~me dans les deux oracles, c,-à-d.,le précur-
ln q.w...f Nouvelle questIon arrogante, ColDp.le Beur du Messie, Jean -BaptIste. Nous avon~ Bor
verset 14°.-ln eo quod... Le prophète leur répond ce point le témoignage de Jésus-Christ lui-même.
en citant leurs propres réflexIons blasphéma- Cf. Matth. XI, 10; Marc. l, 2; ~uc. VII, 21.
tolres : Omnts qui.,. ma!um.., Parce que les C'est bien à tort que plusIeurs commentateurs
palens JouIssaient, comme Il arrIve souvent aux ont. appliqué ce trait à « l'ensemble des pro-
pécheurs durant leur vie, d'une sItuatIon brll- ph"tes Il; car Il s'agIt de l'avenIr, non du pa..sé,
lante et florissante, les Juifs prétendaIent que et d'un messager unique,détermlné. - Et sta-
Dlen favorisait ouvertement ces Impies, et qu'll Um. L'hébreu signifie plntôt: soudain, tout à
mettaIt en eux son bon plaisIr: bonus... in con- coup (LXX : Èeœl~v'1ç); au moment où l'on s'y
sp8ctu.,. -:: Aut certe Restrlctlon quI n'est pas attendra le moins. - Ad temp!um... Héi)r,:
moIns criminelle qne l'assertIon à laquelle elle A son palais. Le temple de Jérusalem étaIt re-
sert de palliatif. . gardé comme le palais du DIeu -roI; saint Jérôme

a donc i)len traduIt la pensée. Nagnère Aggée
DEUXIÈME PARTIE (II, 8-10) avaIt précIsément encouragé ses con-

0 a les 1 t .~ ~ l ,. tit t. d 1 eUe citoyens à bâtir promptement ce temple, en.leurr c re a "s. lOS U 100 e a oouv ,
Alliaoce. III. 1 - IV 6. promettant qu Il seraIt honoré par la présence

, du MessIe, - Dominator. Dans l'héi)reu: h8.-

QuoIque les magnIfiques promesses sbondent 'Ad6n. Le mot 'dàon, seIgneur, maitre, précédé
dans ces deux chapItres, le ton général est ce- de l'article, n'est employé que huIt fois dans la
pendant encore celuI du blâme et de lamen"ce; Bible (cf. Ex, xxm,11, et XXXIV, 23; Is. l, 2~;
ce quI se conçoIt sans peine, à la suIte du triste III, 1; x, 16 et 33; XIX, 4), et toujours, excepté
tableau quI vient d'être mIs sous nos yeux. en 00 seul passage de MalachIe, Il est accompagné
L'œuvre JudiciaIre du MessIe y est vlgoureuse- d'un nom dIvin; mals Ici également Il désIgne le
ment décrIte, SeIgneur, puIsque le dominateur en questIon vient

1° L'apparItIon future du MessIe et les mer- «à son temple », et puisqu'Il est représenté
veilleux ellets de régénératIon qu'elle produira, comme celuI que les Juifs cherchaient (que".
III,1-6. vos...), lequel n'était autreque« le DIeu du ju.

CHAP. III. - 1. Le précurseur et le MessIe. gement » (cf. II, 11"). Nous avonsllonc, en cet
- Ecce ego... 11 y a beaucoup de majesté et de endroIt, un témoIgnage très net en faveur de
solennité dans ces paroles de Jéhovah, quI ré- la divinité du MessIe. - Ange!us testamenU".
pondent aux réflexions sceptiques des JuIfs (cf, Hébr. : le messager de l'alliance. Ce personnage,
il, 11). Ceux-ci demandaIent, à demI Incrédules: quI est, comme le montre le parallélisme, Iden-
Où est donc le DIeu de Justice? Ils apprennent tIque au « domlnator Il dont la venue vIent
maintenant qu'Il ne tardera pas à se manifester, d'~tre prophétIsée, dlllère donc absolument de
que déjà Il prend ses mesures pour cela, puIsqu'fi celuI que DIeu a appelé « mon messager Il en
se dispose à envoyer sonhérant, qullnl prépa- t~te du verset, Leurs rÔles sont tout à faIt dis.
rera les voles. - Mttto, L'emploI du présent est tlncts: l'un ne sera qu'un héraut, un précur-
sIgnIficatif: la chose annoncée est tellement senr; l'autre sera le médIateur de la nouvelle
certaine j qu'elle est traItée comme sI elle se réa- Alliance, Je MessIe, DIeu et homme tout ensemble,
lisait déjà. - Ange!um meum..Hébr.: ma!'4ki, Cf. Jer. XXXI, 31; Hebr. 1X,1fi. - Quem.., vu!-
mon messager. Le prophète loue très vralsem- tu. 11 ya de l'IronIe dans ces mots, de même
blablement IcI sur son nom. - Les mots prœ- que dans l'expressIon parallèle « quem qurerltls Il.
parabU vtam... sont un écho d'Isale. XL, 3 (voyez - Ecce vente. RépétItion solennelle, qui met le
la note). Le messager en questIon est donc le sceau de l'InfaillIbIlIté divine sur la promesse.

i,;:
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2. Qui pourra penser au jour de son 2. Et quispoterit cogitare diem ad,.

avènement, et qui pourra soutenir sa ventus éjus; et quis stabit ad videndum
VUf}? Car il sera comme le feu qui fond eum? Ip~ê enim quasi ignis conflans, et
les métaux, et comme l'herbe des fou- quasi ,herba fullonum.
Ions.

3. Il s'assoiera comme celui q~i fond 3. Et. sedebit conflans, et emundans
et qui épure l'argent j il purifiera les argentum j et purgabit filios Levi, et
fils de Lévi, et il les rendra purs colabit eos quasi aurum et quasi argen-
com!lle l'or et comme l'argent, et ils tum, et erunt Domino offerentes sacri-
offriront des sacrifices au Seigneur dans ficia in justitia.
la justice.

4. Et le sacrifice de Juda et de Jéru- 4. Et placebitDomino sacrificium Juda
, salem sera agréable au Seigneur, comme et Jerusalem, sicut dies sreculi, et sicut

aux jours anciens et comme aux années anni antiqui.
d'autrefois.

5. Alors je m'aPl?rocherai de vous 5. Et I}ccedam ad vos in judicio, et
pour le jugement, et je serai un prompt erG testis velox maleficis, et adulteris,

-

2 - 6. L'activité du Messie et ses admirables ment. Il - ColaMt: il passera au filtre. L'hébreu
résultats. Elle sera d'abord dirigée contre les dit simplement: Il purillera. - Heureux résul-
ministres sacrés, dont nous avons vu plus haut tata de cette purlilcation : el'Unt... offerentes...
la conduite Infâme; elle les purifiera par le châ- in justitta; Ils redeviendront dignes de leurs
tlment, de sorte que leurs saorlilces seront de saintes fonctions. Cf. Deut. XXXIII, 19; PB. IV,
nouveau agréables à Jéhovah (vers. 2-4). - 6, etc. Il a été prédit ci-dessus, I,10-U, que
Quis poten!...1 Hébr.: Qui supportera le jour...? les sacrlilces mosaYques devaient être abolis. Dieu
Cf. Joel, II, Ub. Grave parole, bien capable de ne retire point Ici sa menace; mals Il emploie,
faire rélléchir ceux qui réclamaient avec tant dans ce verset et dans le suivant, un langage
de hauteur la prompte apparition du souverain figuré, pour décrire. d'une mauière que le peuple
Juge (cf. II, 17b; Ez. XXXIV, 20;
Zach. XIIi, 9, etc.). Il viendra, terrible
pour les méchants. Comp. Matth.

. .m, 10-12, où saint Jean-Baptiste '

trace un portrait tout semblable du
Messie. - Quis staMt ad...1 Hébr.: '"
Qui se tiendra debout (attitude de '
la conllance) lorsqu'Il sera vu (lors-
qu'Il se manifestera)? - Ipse ,
enim.. Motif pour lequel son avène-
ment sera si redoutable. - Quasi
ignis... Hébr.: Comme le feu du fon-
deur. Emblème d'une opération qui
purille, mals d'une manière violente.
Cf. PB. xi, 1; xvi, 3; LXV, 10 ; Eccll. Foulons °15yptiens, (D'après une peintnre de tombeau,)
U, 5, etc. - Quasi herba... Autre .
comparaison, qui est aussi très expressive. Cf. juif pouvait comprendre aisément, la perfection,
Jer. II, 22. Pour nettoyer les étoiles, les anciens de l'unique sacrlilce de la nouvelle Alllance,-
les plaçaient dans des baquets remplis d'eau, et 8aoriflcla. L'hébreu a encore le substantif min-
.Ils les foulaient ou les battaient vigoureusement Qâh, si cher il Malachie. De même il la ligne
(AU. arohéol., pl. XLIV, IIg. 1,3, S, 9). On fal- suivante. - Et plaoebU... (vers. 4). Littérale-
salt auparavant dlsscudre dans l'eau une subs- ment dans l'hébreu: sera doux. - 8icut dies
tance alcaline, qui remplaçait notre savon. Les sœcuU, et... Mieux; Comme aux jours d'autrefois
plantes employées le plus souvent pour cette opé- et comme aux aunées anciennes; c.-à-d., comme
ration (hébr. : l'herbe de borit) étalent la ([ Sa- aux meilleures époques de l'ancienne Alliance.
ponarla ofllclnalls Il, le ([ Salsola kall » et la - Et acoedam... La menace éclate de nouveau, Salicorne (At!. d'hist. nat., pl. XVIIi, fig. 6 et 6). (vers.. fi -6), et cette fois, contre la nation Juive

- Le vers. 3 développe e11 termes dramatiques tout entière. - In judioio. Plutôt, d'après l'hé-
la première de ces deux comparaisons: sedeMt brou : Pour le jugement (le châtiment). Telle est
conflans...; assis auprès de son creuset, à la fa- la réponse qui sera raite à la provocation des
çon d'un diligent orfèvre (AU. arohw!., pl. XLVI, Juifs. Cf. II, 17b. - Testis ve!ow. Promptitude
IIg. 10). - PurgaMt... Levi. Nous avons vu avec laquelle Dieu viendra juger et punir. Le
plus haut, l, 6,11, 9, combien les prêtres jnlfs nom de témoin est remarquable Ici. Jéhovah
avaient besoin d'être purifiés. C'est par eux, sera en même temps juge et témoin. - ,Male/!-
~ pvla maison de Dieu, que commence le juge- cil, et... É.'lumératlon des prillclpaux crlmg:
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etperjuris, et qui calumnîantur merce- témoin contre lei! enchanteurs, les àdul-
dem. mercenarii, ,:,iduas, et pupillos, et ter,es et les palj1!reil, contre ce?x qui
oppnmunt peregnnum, nec tlmuerunt ret1ennent par VIolence le salaire du
me, dicit. Dominus exercituum. mercenaire, et qui oppriment les veuves,

les orphelins et les étrangers, et qui U6
me craignent pas, dit le Seigneur des
armées.

6. Ego enim Doririnus, et non mutorj 6. Car je suis le Seigneür,- et je ne
et vos, filii Jacob, non estis consumpti. change pas j et vous,. enfants de Jacob,

vous n'avez pas été consumés.
7. A diebus enim patrum vestrorum 7. Dès les jours de vos peres vous

recessistis a legitimis meis, et non cu- vous êtes. écartés de ~es ol'donnances,
stodistis. Revertimini ad me, et revertar et vous ne les avez pas gardées. Reve-
ad vos, dicit Dominus exercituum. Et nez à moi, et je reviendrai à vous, dit 1!J
dixistis: ln quo revertemur? Seignènr des armées. Et vous avez dit:

En quoi reviendrons-nous?
8. Si affiiget homo Deum, quia vos 8. Un homme peut-il outrager son.

configitis me? Et dixistis: ln quo con- Dieu comme vous m'avez outragé? Et
figimus te? lndèciiriiii- et ÏI1 primitiis. vous avez dit: En quoi vous avons-nous

outragé? Par les dimes et par les pré-
mices.

9. Et in penuria vos maledicti estis, 9. Vous avez été maudits et appau-
et me vos configitis, gens tom. vris, parce que vous m'outragez, toute la

nation.
10. Inferte o~nem decimam in hot- 10; Apportez toutes les dimes dans

reum, et Bit cibus ÏI1 domo mea; et mes greniers, et qu'il y ait des aliments
probate me super hoc, dicit Dominus: dani ma maison; puis mettez-moi à l'é-

contre lesquels Il sévira. Ds sont tous explicite- les verbes « affilgere D et Il conflgere D ont le
ment condamnés par la 101: la sorcellerie (cf. sens d'outrager, peiner vivement. L'hébreu n'em-
Ex. xxu, 18): l'adultère (cf. Ex. xx, 14; Lev. ploie qu'une seule expression, qaba', qui slgnille
xx, 10: Deut. XXII, 22), le parjure (cf. Lev. frauder: Est-ce que l'homme fraude (c.-à-d., a
XIX, 12), l'Ï!1justice envers les artisans (qut le droit de frander) Dieu, pour que vous me
calumniantur...; hébr.: ceux qui oppriment le fraudiez? Ces mots vont être Immédiatement
salaire...; cf. Lev. XIX, 13, et Deut. XXIV, 14-16), expliqués. - In quo conflgtmus...' De nouveau,
l'oppression des veuves et des orphelins (cf. Ex. dans l'hébreu: En quoi t'avons-nous fraudé?
XXll, 22..24), la dureté envers les étrangers - Rien de plus clair que la réponse faite à
(cf. Deut. XXIV, 17 et XXVII, 19). - Nec timue- cette question arrogante: In deotmis et... Sur la
runt... C'est ce manque de crainte qui avait en- négligence avec laquelle les contemporains de
couragé les coupables. - Ego... non mutor. Malachie payaient les dlJférentes espèces de dililes,
(vers. 6). Parole très profonde. Jéhovah aurait voyez Neh. xm, 10-14. L'équivalent hébreu de
pu anéantir son peuple rebelle; mals, étant Im- primttiis est rri1mah; c'était la part qui revenait
muable dans ses promesses, Il sera fidèle ma!gré aux prêtres dang plusieurs sacrifices. Cf. Lev.
tout à celles qu'Il a faites autrefois aux «fils Tm; 14, 32;34; x, 14, etc. - In penuria...
de Jacob" (nom caractértstlque dans ce passage): (vers. 9). Le châtiment de (jette avarice sacrl.
c'est pourquoi, tout en les châtiant, Il ne les lège ne s'était pas fait attendre. Hébr. : Vous
exterminera pas. Cf. PB. LXXXvIu, ~8-37. a,vez été malIdlts de malédiction. La Vulgate

2° Les bénédictions nouvelles. ru, 7-12. donne bien le sens. Comp.le vers. li et ll, 2.-
7 - 9. Les Juifs sont sévèrement blâmés pour Me... éOnflgtUs. Hébr. : Vous me fraudez. Voyez

avoir cessé de payer la dtme et les prémices. - le vers. 8" et la note. - Gens rota. La falIte
A àtebus... patrum... La culpabilité du peuple était donc pour ainsi dire nationale, ce qui en
th60cratlqlIe ne datait pas du moment présent. augmentait la grièVété.
Dùrant tout le cours de leur histoire Ils avalent 10-12. Que l'on eemette désormais en règle.
déeobél aux préceptes divins (legttimtB...). - à ce double polntdè vue, et le Seigneur rendra

. Reverttmint... Exhortation aU repentir, accom; BOn peuple riche et prospère comme autrefois.
pagnée d!une promesse pleine de bonté (et ~ ~ Inferte... deotmam. L'adjectif omnem est très
ta, ). Le Seigneur est prêt à Jéur pardonner. aooentlié: absolument toutes les dfmegprescrltee
Cf. Zach. 1, 3. - Et diœistts... Encor& une ob- par la 101. - In horreum: dans les magasins
jection Insolente de cee hommes« à l'lnnocenoo du temple destinés à cet usage. Cf. II Par.
feinte D, - In quo...' Comme SI leur éondulte ~Xr, 11; Neh. x, 38-89; XII, 44; xIiI, 12-18.
edt étè parfaite en tous points! - Réponse de """ Otbus: des aliments pour les ministres sa-
Jéhovah: St affliget... (vers. 8). Dans la Vulgate, crés. c-:. Et probate me.. Langage de la plus tou.~
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pt'Cuve à ce sujet, dit le SeigneUl', et si non aperuero vobis cataractas creli,
vous verrez si je ne vous ouvre pas les et effudero vobis benedictionem usque
cataractes du ciel, et si je ne répands ad abundantiam.
pas sur vous ma bénétliction en abon-
dance.

11. Pour vous, je réprimanderai celui 11. Et increpabo pro vobis devorantem,
qui dévore, et il ne gâtera plus les fruits et non corrumpet fructum terrre vestrre,
de votre terre, et il n'y aura pas de nec erit sterilis vinea in agro, dicit Do-
vigne stérile dans les champs, dit le minus exercituum.
Seigneur des armées.

12. Alors toutes les nations vous dil'ont 12. Et beatos vos dicent omnes gen-
bienheureux j car vous serez un pays de tes; eritis enim vos terra desiderabilis,
délices, dit le Seigneur des armées. dicit Dominus exercituum.

18. Les paroles que vous dites contre 13, lnvaluerunt super me verba ve-
moi se multiplient, dit le Seigneur, stra, dicit Dominus.

14. Et vous dites: Qu'avons-nous dit 14. Et dixistis : Quid locuti sumus
contre vous? Vous avez dit: C'est en contra te? Dixistis: Vanus est qui ser-
vain que l'on sert Dieu; qu'avons'" nous vit Deo j et quod emolumentum quia
gagné à garder ses préceptes, et à mar- custodivimus prrecepta ejus, et quia
cher avec tristesee devant le Seigneur ambulavimus tristes cQram Domino'
des armées? exercituum?

15. Maintenant donc nous dirons 15. Ergo nunc beatos dicimus arro;;
bienheureux les arrogants, car ils s'éta- gantes, siquidem redificati sunt facien-
bliseent en. comme.ttant l'impiété j ils tes impietat?m j et tentaverunt Deum,
ont teDté DIeu, et Ils sont sauvés. et sam facti sunt.

chante condescendance: Dlen consent à ~tremfs Inive, et nous fait entendre ses murmnresim-
à J'épreuve sur le point qu'il va indiquer. - pies contre Jéhovah. - Invaluerlint tJerba...
Apentero... cataractas. Snr cette locution, voyez C.-à-d.: Tes paroles ont été violentes contre Uloi
Gen. VII, Il; VIn, 2, etc. En Orient, J'abon- (Rfandrait« contra)) an lieu de super, qui est
dance des récoltes est subordonnée à J'abondance trop faible). - Et dizt8tis... (vers. 14). L'obleo-
des pIntes. - Le mot benedtctionem désigne tlon accoutumée. Cf. vers. 7, 8, etc. - Qu,td 10-

ici, d'après le contexte, une fertilité extraordi- cutt... Dans J'hébreu: De quoi nous sommes-nous
nalre des champs. - USq1M ad abundanUam. entretenus contre toi? Ds comprennent que Dieu i

Littéralement dans J'hébreu: Jusqu'au manque ne leur reproche pas seulement des murmures
de suffisance. Ce qui signifie, d'après les uns: intimes, individuels, mais, ce qnl était plus
De telle sorte qu'il n'y ait plus de pauvreté grave, des conversations dans lesqnelles ils se
dans le pays. Mieux, d'après les autres: Jusqu'à permettaient de critiquer ensemble sa conduite
oe qu'il n'y ait plus de place dans les greniérs. à leur égard. - DiœtsUs: Vanus... Plutôt, d'aprés
Les LXX aftaiblfssent la pensée: Jusqu'à ce qne J'hébreu: C'est en vain qne l'on sert Dien. Ces
cela lutfise. - Èt increpabo... (vers. 11). Non mercenaires ne servaient donc point le Seigneur
seulement les récoltes seront abondantes, mals ponr lni-m8me, mals ponr le profit qn'ils atten-
Dlen aura soin de le. préserver contre les nom- dalent de leurs hommages: et quod emolumen.
breux insectes qui le. dévorent. Le nom pltro- tum...1 - Ambulavimu. tristes... AIInsion aux
resque de devorantem convient partl,jullèrement leftnes volontaires qu'Us s'imposaient (cf. Is. I,Vnl,
aux sauterelles, dont la gloutonnerie est in8&- 2-8; Matth. VI,16). ou aux v8tementssonlbres
tiable. Cf. Joel, I, 4, 7, etc. - N86 mt sterilts... qu'ils portaient en signe de contrition et d'huml-
La vendange ne sera pas moins conBolante que IIté. Voilà bien les S:n08tre. de ces Pharisiens qui
la moisson. - Et beatos... (vers. 12). Les Jnifs feront consister tOute la religion dans des pra-
seront tellement bénis de Dieu sous le rapport tiqués extérlenres. - Ergo nunc... (vers. 11).
temporel, qne les parens envieront lenr bonhenr. Conclnsion andacleuse qn'Us dédnlsent ùe l'inu-
Cf. Is, Lxn, 4: Zach. VIn, 18. - Terra destde- tlllté apparente de leurS actes religieux: les
rabtlts. Hébr.: une terre de bon plaisir. C.-à-d.. palens superbes (arrogante,) sont les plus hen-
d'après divers InterprètlJs : nn pays aimé et fa- reux des humains. La preuve de cette assertion
vorfsé du Selgnenr. SeloJ} d'autres: un pays de criminelle vient anssitôt : riqutdem... - Bdtft-
délices. Cf. Dan. XI, 16 et Zach. VIl, 14. cati sunt est une métaphore très expressive pour

8. Le nouveau peuple, puriflé de ses anciennes marqner une solide prospérité, - Tenta1lerunt
sou~lures. III, 18-18. Deum, Ici, tenter Dieu, c'est se permettre des

Cet alinéa met en contraate le sort d~érent actes qui devaient nécessairement provoquer sa
des Inste~ et des impies. colère et attirer ses vengeances. Mals le con~

18 - 15. Le prophète met d'abord sous nos yeux ,traire a eu lieu, disent ces blasphémateurs: et

la partie la ~oins bonne de la commnnauté salvi...
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16. Tunc locuti sunt timentes Domi. 16. Alors ceux qui craignent le Sei.
num, unusquisque cum proximo suO; et gneur se sont parlé l'un à l'autre; et le
attendit Domfnus, et audivit, et scriptus Seigneur a été attentif, il a écouté, et
est liber inonum,~nti coram eo timenti- un livre de souvenir a été écrit devant
bus Dominum, 'et cogitantibus nomen lui pour ceux qui craignent le Seigneur,
ejus. et qui pensent à son nom.

17. Et e.runt mihi, ait Dominus exer- 17. Ils seront pour moi, dit le Sei-
cituum, in di~ quo ego facio, in pecu- gneur des armées, au jour où j'agirai, le
lium, et parcam eis, sicut parcit vir filio peuple que je me réserve; et je les
suo servientl Bibi. épargnerai, comme un père épargne son

fils qui le sert.
18. Et convertemini., et videbitiRquid 18. Et de nouveau vous verrez alors

Bit inter justum et impium-, et inter ser- quelle différence il y a entre le juste et
Vientem Deo et non servientem ei. l'impie, entre celui qui sert Dieu et

celui qui ne le sert pas.

CHAPITRE IV

1. Ecce enim dies veniet succensa 1. Car voici, il viendra un jour em-
quasi caminus j et ernnt omnes superbi brasé comme une fournaise; tous les
et omnes facientes impietatem stipula, superbes et tous ceux qui commettent
et inflammabit eos dies veniens, dicit l'impiété seront de la paille, et ce jour
Dominus exercituum, quœ non derelin- qui vient les embrasera, dit le Seigneur
quet eis radicem et germen. d~s ar!Ilées j il ne leur laissera ni germe

m racine.
2. Et onetur vobis timentibus nomen 2. Et le soleil de justice se lèvera

- .
~ 16-18. Condnlte bien différente et récompense Rapprochement d'une grande délicatesse. Jého-
des Israélites fidèles. - T1tno Ioouti... Dans vah témoignera à ses fidèles serviteurs toutes les
l'hébreu: Alors se sont entretenus... Voyez la tendresses et toutes les attentions d'un père sa-
n';te du vers. 14. Conversation tout opposée tlsfalt. - Coftvertimini et videbitis. Hébraïsme:
à celle que nous venons d'entendre, car elle se Vous verrez de nouveau. - Quid... et inter.,. Ds
passe eutre les membres les plus saiuts de la na. comprendront, d'une manière pratique etexpé-
tlon théocratique (timentes Deum). Le prophète rimentale, la différence que Dieu met eutre le
n'en Indique pas directement le suJet; mals elle juste et l'Impie; en e!fet, Ils seront épargnés,
était tout à fait de nature à plaire au Seigneur, comme Il vient d'atre dit, tandis que les mé.
puisqu'il l'approuve pleinement: et att~ndit... chants seront sévèrement châtiés. Cette pensée
Les Justes s'excitaient sans doute à se confier en va être aussitôt développée (IV, 1 et ss.).
Dieu de toutes leurs forces, malgré les épreuves 4° Le Jour du Seigneur, le soleil de Justice et
de l'heure présente, et Ils protestaient contre le prophète Élie. IV, 1.6.
les paroles amères et Injustes de leurs concl- CHAP. IV. - 1. Le Jour du Jugement divin,
toyens. - Script... est... C'est Jéhovah qui avaIt effroyable pour les pécheurs. - J)f,~. L'hébreu a
fait écrire par ses auges, dans ce livre Idéal où sont l'article: It le jour D du châtiment, qui a été
consignées les actions des hommes, ce que ces mentionné deux fois déjà (cf. lU, 2, 17). -
pieux Israélites avalent opéré et dit pour sa gloire. Sucoensa quasi... Image qui exprime avec vi-
Cf. Ex. xxxu, 32; Ps. LV, 9; Dan. vu,10, etc. gneur le châtiment des Impies soit du monde
- Liber monumenti. Hébr. : un livre de sou- jUif, soit du monde païen (supBTbi et omnes...).
venir. - Timentibus. Le datif signifie: en fa- Des blasphémateurs Insensés les avalent naguère
veur de... - Cogitantilnl.s: ceux qui aimaient et proclamés bienheureux (cf. lU.. 15); Ils seront
servaient fidèlement le Seigneur. - Et ~7'Unt... au contraire brûlés comme la balle des céréales
De quelle manière Dieu récompensera cette fldé. (stipula). Nous trouvons la même llgnre sur
IIté (vers. 17). - ln peculium: une propriété les lèvres du Précurseur, pour désigner l'activité
spéciale, dans laquelle on se complatt. Comp. Judiciaire du Messie; cf. Matth. nI, 12 et Luc.
Ex. XIX, 25; Deut. VII, 6; etc., où cette expres- lU, 17. - Radioem et germen. Hébr.: (D ne leur
sion est employée pour désigner toute la nation laissera) ni racine ni rameau. Les méchants sont
théocratique. - In die qua... Nuance dans l'hé- comparés à un arbre qui périt entièrement, de
breu : Au Jour que (II quam D) Je ferai; c.-à-d., la base au sommet. Cf. Is. v, 24.
au jour terrible que ma colère prépare. l:1'après 2 - 4. Apparltlou du soleil de Justice, qui p~
la Vulgate: Au jour où J'agirai comme Juge. curera aux bons toute sorte de bénédlctlous. Sal-
C'est le même Kens. - Parcam... sicut... ftliO. slsaant contraste avec ce qui précède. - Sol ;16-
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pour vous qui avez craint mon nom, et meum sol justitire, et sanitas in pennis
le sil,lut sera sous ses ailes; VOU880rti- ejus; et egrediemini, et salietis sicut
rez alors, et vous bondirez comme les vituli de armento.
veaux d'un troupeau.

3. Et vous foulerez les impies, lors- 3. Et calcabitis impios, cum fuerint
qu'ils seront comme de la cendre sous cinis sub planta pedum vestrorum, in
la plante de vos pieds, eu ce jour où die qua ego facio, dicit Dominus exerci-
j'agirai, dit le Seigneur des armées. tuum.

.4. Souvenez-vous de la loi de Moïse, 4. Mementote legis Moysi, servi mei,
mon serviteur, que je lui ai donnée sur quam mandavi ei in Horeb ad omnem
l'Horeb, pour tout Israël, avec mes pré- Israel, prrecepta et judicia.
ceptes et mes ordonnances.

5. Voici, je vous enverrai Élie, le 5. Ecce ego mittam vobis Eliam pro-
prophèt~, avant que vienne le grand et phetam, antequam veniat dies Dominï
l'épouvantable jour du Seigneur. magnus et horribilis.

6. Et il ramènera le cœur des pères à 6. Et convertet cor patrum ad filios,
leurs fils, et le cœur des fils à leurs et cor filiorum ad patres eorum ; ne forte
pères, de peur que je ne vienne et ne veniam, et percutiam terram anathe-
frappe le pays d'anathème. mate.

---
sUti", est une magnldque métaphore.. qne l'ex~ XIX, 2, etc. - Les mots p!'2oopta et judiola re-
gèse chrétienne a ton jours appl1quée au Messfe, présenœnt les divers détails de la 101 mosalque.
grâce auquel devait briller Ici-bas la parfalœ 6-6. Avant l'arrivée de son jour œrrible,
justlœ. Mals cet astre radieux et bienfaisant ne Jéhovah enverra aux Juifs le prophèœ Él1e,
se lèvera que pour les bons ("obis timenUbus ; pour les convertir et les arracher au châtiment.
cf. nI, 16.18); les pécheurs Impénitents ne - Eliam... L'Évangile afdrme avec la plus
jonirontpasdesesclartés.-Etsanitas...«Comme grande clarté que œtœ prophétie a été réal1sée
le soleil levant répand la lumière et la chaleur, par saint Jean-Baptiste, le c meseager » déjà
de sorœ que tout œ qui est sain dans la nature mentionné précédemment par Malachie (cf. III, U.
revit et relève la tête, tandis que les plantes dé- Comp. Matth. III, 1-12; XI, 14; XVII, 10 et ss.;
nuées de racines profondes sont brillées et se Marc. I, 2 -8; Lue. I, 11; m, 2-18. Touœfois
des.èehent, ainsi l'avènement du roi de Justice, elle conœrne œrtalnement aussi le véritable
qui récompensera les bons et punira les méchants, Él1e. Ce grand prophète, enlevé par un char de
chacun selon ses mérites, dissipera touœs les té, feu, n'est pas mort; Il reviendra sur la terre,
nèbres du doute, et guérira touœs les blessures quelque temps avant le second avènement de
qu'avait Indigées aux eœure des justes l'injustice Jésus-Christ, pour lutœr contre l'Antechrist et
apparenœ qui semble parfois diriger les ~Ires ramener les Juifs au Sauveur. Notre-Seigneur
humaines. » - Pennis est une gracieuse méta- lui-même l'a nettement aIII&1é (Matth. XVII, :;,
phore, pour désigner les rayons du soleil. Comp. Il; et. Apoe. XI, 3). - Dies... magnus et... Le
Ps. CXXXVIllr 9 : les alles de l'aurore. - Et egre- jour redoutable du jugement divin. - Oon"ertct
diemini... Le prophèœ continue de décrire en cor (vers. 6). HébraYsme : n ramènera le cœur
termes dramatiques les heureux etrets, pour les des pères... et le cœur des dis. Les pères, ce sont
bons, de l'apparition du soleil de Justice. - les patriarches et tous les pieux ancêtres du
Salietis riout... Rien n'est plus joyeux et plus peuple israél1te; les dis représenœnt la race dé.
folâtre qu'un jeune veau dans un pâturage. Cf. générée de l'époque de Malachie et des siècles
Ps. xxVII, S. - De armento. Hébr. : (des veaux) snivants. Ces dis étaient si dl1rérents de leurs
qu'on engraisse. - Oa!oabiUs... (vers. 3). Triomphe pères sous le rapport de la fol et de la conduite,
complet des justes sur les Impies. - Oum fuerlnt qu'Il existait nécessairement de la froideur entre
oiniB...: ainsi que l'a prédit le vers. 1. - ln die les eœurs des ulis et des autres: Él1e devait
quà... Voyez m, 11" et la note. - Mementote_. rétabl1r l'harmoni~, l'unlM des ~entlments. -
(vers. 4). En atœndant le jour du Seigneur, que PerouUam... anatÀemate. Le livre de Malaehle
les Juifs soient attehtlfs à observer la 101, s'Ils se termine, comme celui d'!sale, par une grave
veulent être comptés parmi les bons. c {.e sentier menace; mais Il est à remarquer aussi que les
du devoir est aussi le sentier du salut. » - ln dernières lignes du dernier écrit prophétique de
Horeb. L'Horeb formait une partie du groupe l'Ancien Testament cOnsistent en un oracle re-
du SlnaY. Ces deux noms furent de bonne heure latlt au Messie et à son Précurseur.
employéa l'un pour l'autrc. Cf. Ex. III, 1, 12;

CoMKE1it. - VI.


